
Pierre-Claver Mbonimpa : "Les Burundais ne méritent pas ce qu’ils vivent."

  L'Avenir, 16/02/2016    Une balle dans la tÃªte, il se relÃ¨ve et poursuit son combat pour les droits  humains au Burundi 
Une balle lui a  traversÃ© la tÃªte, lui brisant nez, vertÃ¨bres et cordes vocales. Mais  Pierre-Claver Mbonimpa a retrouvÃ© sa
voix et ses forces, et ce grand dÃ©fenseur  des droits humains au Burundi a repris son combat depuis la Belgique, oÃ¹ il
est  toujours soignÃ©. Il est l'un des tÃ©moins d'Amnesty International, qui lance une  nouvelle expo photos : "Droits dans
les yeux". 
 Il est un peu  chÃ©tif et se dÃ©place encore avec difficultÃ©. Son Ã©locution est lente, mais son  esprit particuliÃ¨rement vif. Et
sa mÃ©moire intacte. Pierre-Claver Mbonimpa  revient de loin, de lâ€™enfer burundais, son pays oÃ¹ les droits humains se
sont  brisÃ©s avec la rÃ©pression du prÃ©sident Nkurunziza.  Avec lâ€™annonce  de son 3e mandat et ensuite sa rÃ©Ã©lection en
juillet dernier, le prÃ©sident  burundais a provoquÃ© une crise profonde dans son pays, la sociÃ©tÃ© civile et la  communautÃ©
internationale lui reprochant de violer la Constitution et les  accords dâ€™Arusha.Â Â«Il a piÃ©tinÃ© ces accords qui ont mis fin Ã  la
guerre  civileÂ»,Â sâ€™emporte Pierre-Claver.  Pourtant, le  Â«dÃ©fenseurÂ» dâ€™Amnesty, aujourdâ€™hui Ã¢gÃ© de 66 ans, est parvenu Ã 
de belles  avancÃ©es dÃ©mocratiques avec Pierre Nkurunziza.Â Â«Mais Ã§a, câ€™Ã©tait au dÃ©but,  entre 2005 et 2010, quand il est
sorti de la rÃ©bellion pour devenir prÃ©sident et  quâ€™il a appliquÃ© la bonne gouvernance. Le peuple Ã©tait content.Â»Â Pierre-
Claver  a ainsi obtenu lâ€™interdiction de la torture de la part des forces de lâ€™ordre et  de la magistrature, la suppression de la
peine de mort du code pÃ©nal, de  meilleures conditions de vie des prisonniers. Eux qui ont toujours Ã©tÃ© au cÅ“ur  de son
combat depuis plus de 20 ans.  La dÃ©fense des  droits des prisonniers  En 1994,  Pierre-Claver Mbonimpa est policier de
lâ€™air et des frontiÃ¨res. Mais il se fait  arrÃªter et condamner Ã  deux ans de prison pour dÃ©tention illÃ©gale dâ€™arme (celle  dâ€™un
collÃ¨gue, explique-t-il). Ces deux annÃ©es de vÃ©ritable bagne vont changer  lâ€™homme, qui en sort avec la ferme intention
de dÃ©fendre les droits des  prisonniers. Il crÃ©e une association et part en croisade. Â«Il est normal que  ceux qui ont mal
agi soient condamnÃ©s par la justice, mais moi ce sont les  droits humains de ces gens que je dÃ©fends. Jâ€™ai vu des
prisonniers enfermÃ©s 5  ans en prison, sans jamais passer devant un juge. Et puis Ãªtre condamnÃ©s Ã   seulement un an
dâ€™emprisonnementâ€¦Â»  Pierre-Claver  est repÃ©rÃ© par Amnesty, qui lâ€™invite Ã  tÃ©moigner dans des confÃ©rences 
internationales et lui accorde une aide financiÃ¨re. Peu Ã  peu, la population lui  demande son aide dans tous les
domaines, pas seulement en prison. Il fonde ainsi  une autre association, plus large, pour la protection des droits
humains et des  personnes dÃ©tenues, lâ€™APRODH. Il est approchÃ© par dâ€™autres pays qui veulent  mettre en place ce type
de dÃ©fense. Human Rights Watch, Penal Reform  International (PRI), Amnesty, tous ces organismes en font un expert et
un tÃ©moin  des visites de lieux de dÃ©tention.  EnfermÃ© pour  atteinte Ã  la sÃ©curitÃ©  Au dÃ©but des  annÃ©es 2010, le
Â«dÃ©fenseurÂ» dÃ©tecte des bavures policiÃ¨res et militaires, puis  repÃ¨re ces jeunes que le prÃ©sident forme et arme
comme des militaires (les  imbonerakures). Il dÃ©nonce alors cette milice au cours dâ€™une confÃ©rence de  presse, en mai
2014, et se fait arrÃªter sur ordre du prÃ©sident, pour atteinte Ã   la sÃ©curitÃ© de lâ€™Ã‰tat. Il est relÃ¢chÃ© sous conditions pour
raisons mÃ©dicales  quelques mois plus tard.  Abattu de  sang-froid  Pierre-Claver  poursuit son combat avec des experts
de lâ€™Union africaine pour tenter dâ€™apaiser  la crise qui fait rage. Une activitÃ© qui dÃ©range le pouvoir. Le 3 aoÃ»t 2015, on  lui
tire dans la tÃªte alors quâ€™il rentre chez lui en voiture. Trou noir,  hÃ´pital, et câ€™est le miracle. Il est toujours vivant, alors
quâ€™une balle lui a  transpercÃ© la joue pour ressortir dans le cou : cordes vocales sectionnÃ©es, deux  vertÃ¨bres et le nez
cassÃ©s.Â Â«Les agents des services de renseignement  burundais sont venus Ã  lâ€™hÃ´pital pour mâ€™achever. Mais les
ambassadeurs belge,  franÃ§ais et amÃ©ricain Ã©taient lÃ  avec leurs agents de sÃ©curitÃ©. Ils mâ€™ont  protÃ©gÃ©.Â»  On dÃ©cide
alors  de lâ€™Ã©vacuer vers la Belgique pour le mettre en sÃ©curitÃ© et le soigner.  Pierre-Claver restera quatre mois avec un
appareil lui bloquant la nuque et le  dos, sans pouvoir se coucher, ni sâ€™alimenter et boire naturellement. Un calvaire  dont
il sort tout doucement, rejoint par son Ã©pouse. Un de ses neuf enfants a  Ã©tÃ© assassinÃ©, son beau-fils Ã©galement.
Certains sont prÃ¨s de lui, dâ€™autres en  fuite en Ouganda et devraient bientÃ´t rejoindre la Belgique.  Â«MalgrÃ© tout ce  qui
mâ€™est arrivÃ©, je me rÃ©jouis de mon travail. Car dÃ©fendre les droits humains,  câ€™est noble.Â»Â Une  tÃ¢che quâ€™il continuera Ã 
accomplir au pÃ©ril de sa vie.Â Â«Les Burundais ne  mÃ©ritent pas ce quâ€™ils vivent.Â»Â Mais les solutions pacifiques semblent 
sâ€™Ã©loigner au fil des jours.  Corinne  MARLIÃˆRE 
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